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Messier en liberté

De la 
créativité 

et du 
savoir-faire 

en métal 
massif!

Ronald MARTEL 

Lac-Mégantic

—

Photos La Tribune, par Ronald Martel
Dans l'arrière-boutique de Fer Ornemental B.B., on a la surprise de découvrir une forge à l'ancienne, avec son soufflet à manivelle, le charbon qui sert à former 
une bonne braise et l'enclume, une vraie, énorme et, il va sans dire, massive et pesante!
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Dire que les deux cousins, Jacques et Steven Boulanger, 
n’étaient pas tout à fait convaincus qu’ils auraient de 
l’ouvrage assez pour bien vivre, quand ils se sont lan­
cés, il y a maintenant plus de deux ans, dans l’aventure de 

Fer Ornemental B.B., qui oeuvre dans la ferronnerie d’art 
ou décorative!

Aujourd’hui, ils n’ont même pas le temps d’accepter la 
production plus considérable que leur ont demandée certai­
nes boutiques et certaines chaînes de petits magasins spécia­
lisés, qui seraient prêtes à vendre leurs produits, comme des 
meubles, des coqs-girouettes, etc.

Leurs produits fort attrayants répondent sans nul doute 
à un besoin, et on peut croire que la beauté des oeuvres de 
métal fascine toujours, puisqu’ils ont de l’ouvrage pour des 
mois à l’avance. Ils ont su faire preuve de créativité, et leur

saient, tellement qu’ils peuvent même se montrer plus sélec­
tifs pour l’ouvrage à faire. En d’autres mots, ils ne font pas 
n’importe quoi, car ils manquent de temps!

«Nous avons même dû agrandir deux fois, nous avons 
ainsi doublé notre surface de travail, l’atelier», indique Jac­
ques Boulanger. «Nous avons de grands projets aussi: à la 
mi-novembre, nous allons tenir un événement «portes ou­
vertes», et nous allons procéder à l’ouverture d'une bouti­
que, ici même, où nous allons vendre nos produits, directe­
ment du fabricant.»

De l’ambition
Les deux jeunes propriétaires ne manquent pas d’ambi­

tion, soit de développer davantage les marchés du Québec, 
et peut-être un jour, de s’attaquer à celui des Etats-Unis, de
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savoir-faire fait le reste, car l’originalité des meubles qu’ils 
créent, des coqs-girouettes, des lampadaires, des pentures 
artistiques de portes et des supports d'enseignes en fer forgé 
assure leurs succès au jour le jour.

«Nous tenons à rester un commerce artisanat à travailler 
comme le faisait mon grand-père, chaque article a la fois, en 
façonnant à la main, sur mesure, et non pas en grosse quan­
tité!», fait valoir Steven Boulanger. «Nous avons tellement 
entendu mon grand-père frapper le métal avec son gros 
marteau sur l’enclume, faut croire que ça nous manquait!»

Rien de tel depuis... Séraphin
Dans leur arrière-boutique, ils ont installé un ancien feu 

de forge, avec le soufflet à manivelle, et une grosse enclume, 
une vraie, massive et pesante... comme ça se peut pas! Et ils 
forgent la porte ouverte, assez que le monde arrête pour les 
regarder faire... Et plusieurs disent qu'ils n’ont rien vu de tel 
depuis... Séraphin, à la télévision, où le forgeron représen­
tait un personnage typique, et important!

«Nous ne sommes que trois au Québec à travailler ainsi, 
sur des feux de forge comme celui-ci», révèle Steven, qui a 
vraiment appris son savoir-faire de son grand-père, Dollard 
Grenier, de Piopolis.

Les deux cousins ont travaillé ensemble auparavant dans 
une entreprise de confection et Jacques a, pour sa part, suivi 
un cours de soudure de base, pour travailler le métal. Il avait 
commencé à oeuvrer pour un sous-traitant du géant Bom­
bardier, à Sherbrooke et à Valcourt. Et ensuite a Montréal, 
pour le réseau de télévision TQS. où il a préparé les élé­
ments métalliques du décor du «talk-show» de Francis Red­
dy, il y a quelques années.

Fer Ornementai B.B. a démarré plus vite qu’ils le pen-

l’autre côté de la frontière toute pro­
che. Mais leur carnet de commandes 
est bien rempli, ils n’ont pas vraiment le 
temps de chercher plus d’ouvrage.

Côté meublés, ils travaillent souvent 
avec des agencements de bois et de fer 
forgé du plus merveilleux effet, ou en­
core en mélangeant le granit et le fer. 
«Pour ce qui est du design, nous es­
sayons de visualiser d’avance ce que 
nous avons à faire, et il nous arrive de 
dessiner la pièce au préalable, juste 
pour être sûr», continue Jacques.

Dernièrement, ils ont terminé une 
porte de cave à vin, toute en fer forgé, 
d’inspiration médiévale, une petite 
merveille qui plaît au premier coup 
d’oeil...

Un de. leurs coqs-girouettes s’est 
vendu jusqu’à 1(X)0 $, et ceux de 600 $ 
ne sont pas rares.

Québec en vitrine
Juste à les écouter se raconter, on 

perçoit la fierté du travail bien fait. 
«Nous avons produit de beaux supports 
à enseignes, en fer forgé, souvent avec 
lampadaires, comme, entre autres, pour 
la Cie d'assurances Fortin Gagnon Le­
brun, de Lac-Mégantic, ou pour la 
Boucherie Chez Louis», s’exclame Ste­
ven.

Puis ils décrivent ensemble la belle 
réplique d’un garde-corps de patio da­
tant de 1943 qu’ils ont réussi à forger, 
après seulement deux ans d’existence, 
ce qui avait pourtant nécessité un for­
geron d’expérience, à l'époque.

Et en s’appliquant à l’ouvrage, ils 
réussissent tous deux à produire aussi 
des objets de style plus moderne. «Il ne 
faut pas toujours que ça ressemble à ce 
qui se faisait au temps des Romains!», 
conclut Jacques, sur un ton ironique.

Le grand public est invité à venir 
admirer les produits de Fer Ornemen­
tal B.B. cette fin de semaine dans le 
mail central du Carrefour de l’Estrie, 
dans le cadre de la campagne promo­
tionnelle Québec en vitrine.

céd(uvUque' Déjà 25 ans 
avec vous!
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Jacques et Steven Boulanger, deux cousins, se sont unis pour tenter 
l'aventure de se lancer en affaires sous la raison sociale Fer Orne­
mental B.B., il y a plus de deux ans. Ils produisent des enseignes 
stylisées, des lampadaires, mais aussi des meubles, tables, chaises, 
bancs de parc, et même des coqs-girouettes qu'on voit souvent au- 
dessus d'une rose-des-vents, sur les toits de certaines granges ou 
de certaines maisons qui aiment arborer un petit air ancien.

L’ESTRIE
MEUBLE

VOTRE
MAISON

ET VOTRE
JARDIN

Venez rencontrer
des fabricants de meubles

Remplissez le coupon de participation, déposez-le dans le mail central du Carrefour 
de l’Estrie et courez la chance de gagner un prix d’une valeur totale de 100 $. 

Règlements du concours disponibles sur place. Tirage le 3 octobre 1999.

MAIL CENTRAL - 
CARREFOUR DE L'ESTRIE 
27 SEPTEMBRE AU 
3 OCTOBRE 1999

l QusLre
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Nom:__

COUPON RÉPONSE
Québec !

Industrie et 
Commerce

Prénom :.

Adresse : Tél.:

Question : Nommez une entreprise de fabrication du meuble 
participant à la campagne Québec en vitrine ?

Réponse:__________________________________________________
Gouvernement du Québec
MRCI
Communient Ion-QuébecEl
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Imocom,
Martin Blache

Ce sont des meubles 
en bois exclusifs 
comme celui 
qu'oberve Diane La- 
fortune d'Eastman 
que les deux artisans 
Jocelyn Lachapelle et 
Ghislain Baron ont 
conçus pour la chan­
teuse Céline Dion.
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Entre nous
Richmond
Randonnée des couleurs 
au club de ski de fond Bellevue

Richmond (GM) - La direction du club de ski de fond 
Bellevue de Richmond-Melbourne invite la population à une 
journée portes ouvertes, ce samedi 2 octobre, à partir de 10 
heures.

Les gens sont en effet invités à participer a la randonnée 
des couleurs, que ce soit en marchant ou à vélo dans les sen­
tiers du club. On profitera aussi de cette journée pour tenir 
l’assemblée générale annuelle de l’organisme à 11 heures, la­
quelle sera suivie d’un dîner aux hot-dog.

A signaler que le club de ski de fond Bellevue est situé à 
l’intersection des chemins Lay et Arel dans le Canton de 
Melbourne. On y accède par la route 116.

Thetford Mines
Élections municipales: la 
présence des femmes souhaitée

Thetford Mines (NF) - Alors que les prochaines élections 
municipales sont imminentes, le Centre de Référence pour 
les Femmes de la région de L’Amiante souhaite la présence 
de nombreuses femmes aux différents conseils municipaux 
de la région.

Par son volet «Femmes et Pouvoir», le Centre de Réfé­
rence considère que les femmes doivent participer en plus 
grand nombre aux instances décisionnelles les plus proches 
des citoyens et citoyennes.

«L’apport des femmes est essentiel et prioritaire que ce 
soit pour influencer la qualité de vie, le développement so­
cio-économique, l’habitation, l’environnement ou l’aména­
gement du territoire.»

Selon des informations fournies par le Centre de Réfé­
rence pour les Femmes, une seule femme exerce la fonction 
de maire sur un total de 26 municipalités pour une représen­
tation de 3,7 pour cent. Seulement 23 femmes occupent des 
postes de conseillères municipales sur les 160 sièges disponi­
bles pour un pourcentage de 14,4 pour cent.

«Une plus grande présence des femmes sur la scène poli­
tique municipale fera en sorte qu’elles seront partie prenan­
te des décisions qui les concernent. Une présence significati­
ve des femmes permettra qu’elles impriment leurs valeurs et 
leurs façons de faire dans la culture et la gestion des organi­
sations», estiment les dirigeantes du Centre.

Des meubles dignes de Céline Dion
□ Une entreprise de Danville a fabriqué des meubles exclusifs pour la Diva québécoise
Sylvie PION

Danville

Doigté et dextérité caractérisent les 
deux artisans Jocelyn Lachapelle 
et Ghislain Baron, qui se spéciali­
sent dans la fabrication et la restaura­

tion de meubles traditionnels haut de 
gamme. Fondant sa renommée sur 
l’utilisation de techniques de finition 
européennes, l’entreprise de Danville a 
assuré un important contrat de fabrica­
tion de meubles pour la demeure de 
Floride de la chanteuse Céline Dion.

D’entrée de jeu, l’artisan Jocelyn 
Lachapelle confie que ce contrat pour 
la star de renommée internationale cor­
respond aux objectifs fixés, c’est-à-dire 
de viser le créneau des meubles tradi­
tionnels haut de gamme. Au total, 5000 
heures de travail auront été nécessaires 
pour créer les meubles de la chanteuse, 
dont une magnifique armoire. «Nous 
ayons eu ce gros projet par l’entremise 
d’un décorateur. C’est intéressant, car 
c’est ce type de créneau que nous vou­
lions exploiter. Cela fait maintenant 
une dizaine d’années que l’on est dans 
le domaine. Nous nous sommes spécia­
lisés dans la fabrication du meuble tra­
ditionnel européen. Nous avons travail­
lé afin de développer un marché au 
niveau de cette clientèle. On se démar­
que des grandes entreprises de meubles

industrielles», précise M. Lachapelle.
Dans leur atelier, les ébénistes con­

çoivent et restaurent les meubles tout 
en tenant compte des techniques à l’eu­
ropéenne. «Les gens arrivent avec une 
idée à partir de laquelle on part pour 
concevoir le meuble selon la tradition. 
La fabrication à l’européenne est beau­
coup plus traditionnelle. On parle d’as­
semblage, de sculpture manuelle. Le 
bois est dégrossi à l’aide de machines, 
mais l’assemblage et la finition se font à 
la main. Une grande partie de notre 
évolution s’est faite autour de techni-

vie durant. Chaque meuble est un challenge», soutient Karti- 
san.

La clientèle se retrouve un peu partout, notamment à 
Montréal où l’on retrouve une forte concentration d’anti­
quaires et de décorateurs. Unejaercée est effectuée du côté 
américain. «Cette percée aux États-Unis remonte à un an. 
Au niveau de l’Europe, nous sommes à l’étude et tentons de 
voir si nous sommes toujours concurrentiels. Il y a certains 
créneaux de fabrication qui ont disparu en Europe et cela 
peut nous donner une ouverture de marché là-bas.»

Depuis son implantation, l’atelier a connu une belle pro­
gression. Les deux artisans sont maintenant entourés d’un

____________ ______ __ _____ réseau composé de cinq ou six ébénistes, maître-sculpteur
ques d’assemblage et de finition. Nous clui effectuent du travail pour eux, mais qui possèdent leur 
utilisons des teintes à l’eau ou encore à ProPre atelier. Quant aux deux associés, ils ont fait un par- 
’alcool et respectons toujours le côté cours semblable. «Nous avons pas mal les mêmes aptitudes,

................. - - - nous avons suivi les mêmes chemins au niveau du transfert
de connaissances. Nous avons appris sur le tas, en apprenant 
de maître-ébéniste qui transmettait son savoir.»

traditionnel des meubles d’autrefois. La 
finition, c’est presque la moitié du meu­
ble. Cela prend une finition authenti­
que», dit-il.

Le type de meubles conçus à Dan- 
ville peut même être réalisé sans élec-

Un premier atelier a été ouvert à Richmond, puis les ac­
tivités ont été relocalisées à Danville dans des locaux plus 
grands. Avec les années, les deux collègues ont ciblé leur 

tricité, entièrement à la main. Les es- type de production pour se concentrer dans le haut de gam- 
sences de bois d’acajou, de cerisier, de me, le meuble traditionnel. «Par le passé, nous avons accep- 
noyer entrent dans la conception des té des productions en série et nous avons vu que c’était une 
pièces. «Dans le meuble, tout a été erreur. Nous sommes venus à concurrencer les grandes en- 
créé. Il s’agit en fait de reproduire et de treprises présentes sur le marché qui disposent d’équipe- 
réaliser une fabrication conforme. Tou- ments dispendieux. Nous avons donc réajusté notre tir et 
tefois, il y a une demande pour le meu- sommes revenus à notre première idée. Nous avons réussi à 
ble qui exige moins d’entretien, qui ne percer dans le créneau spécifique que l’on voulait. Nous al- 
nécessite pas de cire. C’est une adapta- Ions essayer de développer tout en visant le petit trou de 
tion, c’est un créneau qui est très diffi- l’entonnoir», avoue M. Lachapelle.
cile. Tu dois maîtriser le domaine à la j0Celyn Lachapelle et Ghislain Baron expose leurs oeu­

vres cette fin de semaine au Carrefour de l’Estrie dans le ca­
dre de la campagne promotionnelle Québec en vitrine.

perfection et l’apprentissage se fait une

.
----- »

L’ESTRIE

Participez au_
GRAHD

OHCOUZS
L I T T É R A I

Règlements de participation
1. Dates du concours : 

du 15 septembre au 8 octobre 1999.
2. Critères d’admissibilité

•Résider, travailler ou étudier en Estrie (région administrative 05)
•le concours est ouvert aux non-professionnels seulement.

3. Catégories de participation 
• 10-13 ans (3 à 5 pages ; BD : 1 à 2 pages)
•14-18 ans (3 à 5 pages ; BD : 1 à 2 pages)

M *19-25 ans {5 à 10 pages ; BD : 1 à 2 pages!
| «26-49 ans (5 à 10 pages ; BD : 1 à 2 pages)
5 «50 ans et plus (5 à 10 pages)
4. Genres littéraires

•Conte, nouvelle, récit, poésie, essai. (Emphase cette année sur la nouvelle).
•Bande dessinée (format 8 1/2x11; Inédite; noir et Wang­
le titre doit apparaître dans la première case).

5. Attribution des prix
Le jury se rés^ve le droit de répartir les bourses selon la qualité et le nombre 
des oeuvres soumises,

6. Thème ouvert. O» foutes les couleurs
7. Remise des prix :

La cérémonie de remise des prix aura lieu dans le cadre du Salon du livre de KEstrie, 
au Centre Culturel de l’Université de Sherbrooke, le dimanche 24 octobre 1999, en 
présence des finalistes et des membres du jury.

8. Chaque texte doit être signé d’un pseudonyme. Celui-ci, de même que l’âge des 
participants, doivent être inscrits à l’endos de chacune des pages du texte soumis.

9. Les NOM, ADRESSE et NUMÉRO DE TÉLÉPHONE doivent être inscrits dans une 
enveloppe cachetée sur loquelle apparaissent le pseudonyme, la catégorie d’âge et 
le genre littéraire.

10. Tous les documents devront parvenir, au plus tard, le lundi 11 octobre 1999, 
le cachet de la poste en faisant foi, au siège social de la corporation :

Salon du livre de PEstrie 
Grand concours littéraire 

420, rue Marquette, bureau 133 
Sherbrooke (Québec) J1H JM4

N.B. En «si d« grève des postes, les documents pourront Stre déposés ou siège social du Solon.

Autres règlements disponibles sur demande.
06901
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ASSURE

Beaucoup d'intérêt pour 
les élections à Stukely-Sud

Stukely-Sud (GD) - Un scrutin, même complémentaire, 
suscite toujours de l’intérêt à Stukely-Sud.

Celui qui sera tenu le 3 octobre en raison du décès du 
maire, M. Roger Beaudoin, et de la démission du conseiller 
Bruno Hamel ne fera pas exception à la tradition.

Trois candidats convoitent le poste de M. Beaudoin. Ce 
sont M. Michel Beaudin, M. Richard M. Lajoie et Mme Va­
lérie Lanctôt-Bédard.

Quant au poste occupé par M. Hamel, il est convoité par 
M. Denis Garneau et Mme Noëlle-Ange Laramée-Arès. Un 
troisième candidat, M Joachim Mailhot, s est retiré de la 
course hier.

Quelque 650 électeurs ont droit de vote.

Don d'un bain thérapeutique 
à l'Accueil Notre-Dame

Magog (GD) - Les résidants de la maison de convalescen­
ce et de transition L’Accueil Notre-Dame et les personnes 
qui y séjournent après ou avant une hospitalisation ont 
maintenant un moyen de plus pour conserver leur santé et 
leur autonomie dans le premier cas, les recouvrer plus rapi­
dement dans le second.

,Ce moyen, c’est un bain thérapeutique de haute techno­
logie d’une valeur de 18 000 $ dont Canton de Magog vient 
de faire cadeau à cet établissement.

Un cadeau qui arrive à point nommé: l’an dernier, L’Ac­
cueil Notre-Dame a ajouté 21 chambres aux six qui étaient 
déjà à la disposition de sa clientèle et peut maintenant ac­
cueillir simultanément 34 personnes.

La citrouille en vedette
North Hatley (GD) - Pendant l’après-midi du 10 octobre, 

des citrouilles, il y en aura une et une autre au parc Dream­
land de North Hatley.

Il y en aura d’un peu toutes les grosseurs à vendre. Elles 
viendront de la ferme de Stanley MacDonald. Le produit de 
leur vente servira au financement d’activités destinées aux

enfants qui auront 
lieu pendant le 
temps des Fêtes.

Il y en aura aussi 
qui seront accro­
chées un peu par­
tout. Elles auront 
été dessinées par 
les élèves de l’école 
primaire North 
Hatley dans le ca­
dre d’un concours.

Il y en aura enfin 
dans les mets qu’un 
jury constitué de 
résidants de North 
Hatley sera appelé 
à goûter et à juger. 
Des prix d’une bel­
le valeur seront re­
mis aux trois cuis­
tots qui auront 
préparé les mets 
jugés les plus suc­
culents. «Il s’agira 
de faire beau, de 
faire bon et de 
nommer d’une fa­
çon originale», a 
expliqué Éric Luzy, 
un des organisa­
teurs de la fête.

Selon lui, il n’y a 
rien de mieux que 
de prendre prétex­
te de l’abondance 
d’un fruit qui se 
prête à presque au­
tant de modes 
d’apprêt qu’il y a 
de cuisiniers à un 
moment de l’année 
où l’affluence tou­
ristique commence 
à diminuer pour fa­
voriser la bonne 
entente entre la 
communauté fran­
cophone et la com­
munauté anglopho- 
nc de North 
Hatley.

venez visiter notre 
salle de montre

1136, RUE KING EST, SHERBROOKE,
563-2234
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Jour de manifesta­
tion des élèves des 
écoles secondaires 
contre le boycott 
des activités pa­
rascolaires par les 
enseignants:
«Nous avions le 
DROIT, même le 
DEVOIR de mon­
trer à un peuple 
que des jeunes de 
12 à 17 ans pou­
vaient «tenter» de 
changer leur mon­
de...»

15 ANS «On veut nos activités!»
tendre pour une fois...

«J’ai payé 140 S pour des activités 
parascolaires!» «Les activités, c’est ce 
qui me motive le plus à aller à l’école.» 
Des commentaires comme ceux-ci, j’en 
ai entendus plein durant la marche 
(dont je faisais partie) et j'en saute 
quelques-uns car ils contiennent des 
petits mots saints de l’église...

Devant l'Université de Sherbrooke, 
environ 1900 élèves hurlaient et ta­
paient des mains et des pieds. Heureu­
sement, contrairement à nos cousins 
montréalais, nous nous sommes mon­
trés quand même assez respectueux 
malgré le tapage des étudiants reven­
dicateurs. Dans la plupart des écoles 
secondaires, les étudiants sont «sortis» 
de leurs cours pour manifester dans 
leur coin de la ville de Sherbrooke.

Le soleil était de plomb mais ils 
continuaient. Les gens klaxonnaient, 
ils continuaient. On riait d’eux, ils con­
tinuaient. Car nous savions comment 
la situation était rendue inacceptable 
et que nous avions le DROIT, même 
le DEVOIR de montrer à un peuple 
que des jeunes de 12 à 17 ans pou­
vaient «tenter» de changer leur mon­
de. Evidemment, la police surveillait 
les allées et venues des jeunes «écerve­

lés» voulant revendiquer leur dû. 
Lorsque nous sommes arrivés au bâti­
ment du syndicat des enseignants, on 
nous a promis qu'il v aurait des discus­
sions. J'ai plus l'impression qu'ils vou­
laient que nous partions... Ensuite, 
nous sommes allés devant les bureaux 
de la CSRS afin de faire notre cri de 
ralliement.

Evidemment, le gouvernement n'a 
pas réagi mais le message a été enten­
du parce que nous étions plus de 3CXKJ 
élèves dans les rues de l'Estrie. Ouelle 
que soit l’école dans laquelle vous al­
lez, quel que soit le nombre d'activités 
parascolaires que vous perdez et quel 
que soit le nombre d’étudiants qui sont 
partis de votre école pour manifester 
je ne vous dis qu'une chose: gardez es­
poir! De toute manière, il faudra que 
le gouvernement fasse quelque chose 
parce que, sinon, tous les syndicats de 
la fonction publique feront la grève le 
18 novembre prochain.

Quasiment un an après les élec­
tions...

N’oubliez pas vous pouvez me re­
mettre vos commentaires ainsi que vos 
suggestions à l’adresse e-mail que 
vous retrouvez au bas de ma photo.

ALEXANDRE
ROBERGE

Collaboration spéciale
alexroberge@hotmail. com

On veut nos activités» avons- 
nous crié durant les manifes­
tations du jeudi 23 septem­
bre. Oui, nous en avions marre du 

«boycott» enseignant, coupant les acti­
vités parascolaires. Cependant, nous 
ne blâmons pas le personnel ensei­
gnant. Nous voulons seulement faire 
comprendre à la population qu’il serait 
à peu près temps que l’on mette les 
choses au clair. Que l’on trouve des so­
lutions à un problème qui grossit de 
plus en plus. Que l’on réussisse à s’en--

La violence conjugale sur la sellette

:
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Pierre SAINT-JACQUES

Sherbrooke

Chanceux et chanceuses de vivre 
dans les Cantons de l’Est, au Qué­
bec, au Canada, dont le territoire 
n’a jamais été dévasté par des guerres 

intestines et dont le sol ne regorge pas 
de mines antipersonnelles qui blessent, 
estropient, tuent des innocents, long­
temps après que les canons se sont tus.

La session Violence en héritage que l'on of­
frira les vendredi et samedi 5 et 6 novembre 
vise à approfondir la réflexion socio-pasto­
rale et à proposer des pistes d'intervention 
afin de résoudre le problème de la violence 
conjugale. Font partie de l'équipe d'anima­
tion Mme Yolande Major, répondante à la 
Condition des femmes en Eglise du diocèse 
de Sherbrooke, M. Ronald Duhaime et Mme 
Nicole Leblanc.

ARTHRITE RHUMATOÏDE
Une étude clinique va démarrer prochainement dans 
18 centres médicaux au Canada. Cette étude vise à évaluer 
un nouveau médicament expérimental pour les patients 
atteints d’arthrite rhumatoïde.

Chanceux, chanceuses tant que 
cela?

Peut-être! Si l’on oublie les «mines 
antipersonnelles» que sont les épisodes 
de violence car l’histoire de la majorité 
des personnes révèle trop souvent un 
parcours de vie ponctué par la violence, 
une suite d'épisodes récurrents de vio­
lence, tantôt physique, souvent écono­
mique, toujours psychologique.

Victime d’une violence que l’on ob­
serve ou pis que l’on subit sans mot 
dire.

Il y a une phrase-choc tirée de la 
brochure que l’Assemblée des évêques 
du Québec a publiée... il y a déjà 10 ans 
et qui reste d’une actualité criante: «Le 
problème de la violence faite aux fem­
mes prend sa source dans la croyance 
socio-culturelle que les femmes ont 
moins d’importance et de valeur que 
les hommes et qu’elles n’ont pas le 
droit au même statut et au même res­
pect que les hommes.»

Tant que cette croyance perdurera, 
tant que les relations entre les hommes 
et les femmes ne se vivront pas sur un 
plan égalitaire, il y a peu de chance que 
l’on assiste un jour à la disparition de la 
violence conjugale.

Religion et patriarcat
Cela n’empêche pas des hommes et 

des femmes de travailler à comprendre 
ce phénomène de la violence et de 
trouver des amorces d’intervention.

D’où l'élaboration de la session Vio­
lence en héritage qui se veut une dé­
marche pédagogique vécue pendant 
deux jours, les vendredi et samedi 5 et 6 
novembre, ou par quatre blocs de trois 
heures. Elle est offerte par une équipe 
multidisciplinaire composée de person­
nes ayant des expertises complémentai­
res en pastorale, en analyse sociale et 
en intervention humaine.

Pour en savoir davantage sur cette 
session, La Tribune a rencontré des 
membres de cette équipe, Mme Yolan­
de Major, répondante à la Condition 
des femmes en Église du diocèse de 
Sherbrooke et les animateurs Nicole 
Leblanc et Ronald Duhaime.

«La croyance socio-culturelle d'au­
jourd’hui a une longue histoire dans la­

quelle la religion et le patriarcat ont 
joué des rôles déterminants. La session 
de deux jours, selon la cinquantaine de 
participants et de participantes qui ont 
bénéficié de la session jusqu’à ce jour, 
réussit à prouver cette affirmation à 
partir de nombreux faits et d'une grille 
d'analyse qui apporte un regard nou­
veau» a mentionné Mme Major.

Établir des relations égalitaires
Curieusement et aussi paradoxale­

ment que cela puisse sembler, ce regard 
nouveau voit une même Église affirmer 
l'égale dignité des femmes et des hom­
mes et dans les faits confier l’organisa­
tion de son institution exclusivement 
aux hommes.

«La réflexion socio-pastorale pro­
posée dans la session met en évidence 
que la nécessité d’établir des relations 
égalitaires entre les hommes et les fem­
mes, dans toutes les sphères de la socié­
té et dans la vie privée, est une question 
de justice et de dignité humaine» ajou­
tera Mme Major.

Mme Nicole Leblanc soulignera 
que les personnes en général sont très 
mal à l’aise et ne savent pas trop com­
ment intervenir dans les situations de 
violence. «C’est facile de constater mais 
c’est moins évident de prononcer les 
bonnes paroles.» M. Ronald Duhaime 
renchérit: «Souvent ce sont des affaires 
de parenté. C’est délicat. La session 
permet aux participants d’apprendre à 
intervenir mais dans une dimension de 
prévention: dépister une situation de 
violence et référer.»

Silence, peur et préjugés
On ne vise pas à former des experts

en dénouement de crise ou des conci­
liateurs hors pair... mais des briseurs de 
silence, de mentalité, de préjugés, des 
agents de prévention, des démineurs de 
violence.

Malgré les ressources compétentes, 
le travail extraordinaire qui se fait au­
près femmes victimes de violence, les 
animateurs sont d’avis que le silence, la 
peur et les préjugés qui entourent la 
violence conjugale contribuent à en 
perpétuer le problème. «Nous avons 
toutes et tous une part de responsabili­
té pour briser ce silence et changer nos 
mentalités.»

Que de questions ont surgi lors des 
sessions antérieures! Est-ce que la vio­
lence viendrait du milieu familial? 
Quelle est la différence entre colère 
saine et violence? Comment reconnaî­
tre les vraies causes de la violence? 
Qu’est-ce que je peux dire à mon frère 
qui est violent avec sa femme? Que fai­
re si je suis témoin de violence physi­
que ou verbale envers une femme? 
Quelles sont les attitudes aidantes? 
Quels gestes puis-je faire? Quelles sont 
les solutions individuelles et aussi col­
lectives?

Lors de la session, a précisé M. Du­
haime. on explorera les causes sociales 
de la violence: patriarcat, capitalisme, 
individualisme, compétitivité... On ira 
au-delà des déclencheurs d’une situa­
tion de violence: perte d’emploi, alcool, 
étau financier... On apprendra la diffé­
rence entre une colère dite saine et la 
violence... On constatera rapidement 
que ça dépasse la méchanceté.

Photo Imocom-Daguerre, Christian Landry

Pour les hommes et les femmes
Ce genre de session est celui où l’on 

rêverait d’accueillir autant de partici­
pants que de participantes. Déjà dans 
le nombre, il y aurait un principe d'éga­
lité. «Ça donnerait aux hommes, a 
mentionné M. Duhaime, la chance 
d’échanger et d’en parler avec les fem­
mes, de promouvoir des principes 
d’égalité, de jeter un pont de rapports 
égalitaires.».

Mme Major a indiqué que les fem­
mes de 40 ans et plus qui ont participé 
à Ta formation se préoccupent pour 
leurs filles. Ces mères, dira-t-elle, qui 
sont femmes membres de l’AFEAS, des 
Filles d’Isabelle, bénévoles en paroisse 
deviennent elles aussi des agents de 
prévention car elles peuvent détecter 
très tôt la violence que leurs filles subis­
sent de leur petit ami ou futur conjoint.

Toute personne préoccupée par la 
violence conjugale que ce soit par la 
nature même de son travail ou par ses 
engagements sociaux est invitée à 
s’inscrire (563-9934, poste 119) à la ses­
sion des 5 et 6 novembre.

«Le service à la condition des fem­
mes en Église continuera dans les mois 
à venir d’offrir la possibilité de s’inscri­
re à la session Violence en héritage. 
Nous espérons, au début de l'an 2000, 
sensibiliser les diacres impliqués en pa­
roisse de même que leurs épouses» a 
conclu Mme Major.

5e saison de 
«Une église 
en amour»
Le seul magazine religieux télévisé au 
Québec débute sa 5e saison. L'émission 
Une Eglise en amour, animée par Guy 
Boucher (notre photo), est diffusée au 
Canal Vox, câble 10, les mardis 16h30 
et 21h, jeudis 22h et dimanches 21 h. 
Pour Cogéco, câble 3, les dimanches 
11 h, lundis 16h30 et mardis 20h. 
L'émission passe sur le territoire de 
cinq diocèses: Sherbrooke, Saint-Hya­
cinthe, Trois-Rivières, Nicolet et Qué­
bec Une trentaine de collaborateurs 
participent à cette émission dont Mgr 
André Gaumond, archevêque de Sher­
brooke, et Jean Desclos, doyen de la 
Faculté de théologie de l'Université de 
Sherbrooke.

A LA DECOUVERTE 
D'UNE TERRE, D'UN MONDE

Afin d’être éligible pour cette étude, vous devez :
• être âgé entre 18 et 75 ans
• avoir un diagnostic d’arthrite rhumatoïde, mais par 

ailleurs être en bonne santé
• avoir des douleurs articulaires nécessitant un 

traitement avec des médicaments contre la douleur
• résider dans ou à proximité des villes suivantes : 

Montréal, Sherbrooke, Ottawa, Toronto, 
Newmarket, London, Hamilton, Saskatoon, 
Winnipeg, Vancouver, Fredericton.

Je vous aide 
à rejoindre 

plus de 115 000

Exposition de photos de la
Coalition sherbrookoise pour le travail de rue

Du 4 au 18 octobre

RELIGIEUSE

Si vous désirez participer ou si vous 
souhaitez avoir des informations 

complémentaires sur cet essai 
. clinique, vous pouvez contacter 

le numéro suivant :

1-800-807-4420

mm

acheteurs 
chaque jour

564-0999 
1 800 567-6955
LES PETITES ANNONCES PE
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Au café-resto DEUX PRINTEMPS 
143, rue Frontenac, Sherbrooke

Vente aux enchères mercredi 27 octobre, de 
17 h à 19 h chez Presse Boutique Café.
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LE BRIDGE
Les gagnants de la seance du Club de bridge du jeudi 23 septembre 
sont:

NORD-SUD: Fobiola Poquin et Goelane Forest, Claire Beaulieu et 
Jocqueline Brûlotte, Paulette Simard et Cécile Côté

EST-OUEST: Richard Parenteau et Marlène DeCouvreur, Francine 
Labrecque et Suzanne MocDonough, Germaine Goyette et Renee For­
tier.

Les gognants de la séance de bridge du Club d'âge d'or Saint-Boni 
foce du 23 septembre sont

NORD-SUD: Aline et Lucille Beaulieu, Denise Beauchemin et Mi­
chel Roux, Lucette Bilodeau et Rita Gauthier

EST-OUEST: Doris Imbeault et Jeanne-d'Arc Croteau, Madeleine 
Therriault et Cécile Vincent, Pauline Planche et Jeanne Nadeau

Les aognonts de la seance de bridge du Faubourg Mena Sen du 24 
septembre sont:

NORD-SUD: Jeanne Labrecque et Paul Emond, Denise Mercier et 
Paul Boulanger, Renee Fortier et Paul Bourossa, Jacqueline Brûlotte 
et Micheline Grondin, Raymonde et Jean Marie Therrien, Yvette Tan­
guay et Céline Desruisseaux

EST-OUEST: Huguette Gagne et Georgette Bombardier, Diane Ber­
geron et Guy Larose, Marlene DeCouvreur et Claire Fisette, Richard 
Parenteau et Maurice Saint-Pierre, Carole Langlois et Pierre Durand, 
Claire et Aurèle Brûlé.

Les gagnants de la séance de bridge du Club plein air parc Jocques- 
Cartier du 24 septembre sont:

NORD-SUD: Jeanne Labrecque et Colette Gagné, Francine Labrec­
que et Louisette Beaudry, Marguerite Landry et François Thibault

EST-OUEST: Dolorès Godbout et Claude Ouimet, Jacqueline Brû­
lotte et Marlene DeCouvreur, Maurice Saint-Pierre et Richard Paren­
teau.

Les gognants de la séance de bridge du Club plein air parc Jacques- 
Cartier du 26 septembre sont:

NORD-SUD: Micheline Grondin et Claudette Bérard, Claire Fisette 
et Pauline Roy, André Roy et Marcel Fisette.

EST-OUEST: Marlene DeCouvreur et Jocqueline Brûlotte, Renée 
Fortier et Georgette Bombardier, Louise Folardeau et Clovis Masson.

Les gagnants de la séance de bridge du Club plein air parc Jacques- 
Cartier du 28 septembre sont:

Section A, NORD-SUD: Denise Mercier et Paul Boulanger, Lucette 
Bilodeau et Rita Gauthier, Louisette Beaudry et Pauline Fortier.

EST-OUEST: Simonne Duranleau et Rita Moreau, Huguette Rien- 
deau et Luc Blouin, Yvonne Landreville et Elaine Saint-Pierre.

Section B, NORD-SUD: Laurence Bouchard et Richard Parenteau, 
Carmen Gauthier et Carmen Allard, Thérèse Clément et Huguette Gil­
bert.

EST-OUEST: Suzanne et Maurice Crépeau, Marie Elle Huot et Thé­
rèse Roy, Rollande Côté et Pierrette Pépin.

Les gagnants de la séance de bridge du Club Aramis de Magog du 
27 septembre sont:

NORD-SUD: Gilberte Vachon et Anita Laforest, Mariette Sylvestre 
et Marthe Bélair, Roynald Gauthier et Gérard Laforest.

EST-OUEST: Mariette Grégoire et Claude Ouimet, Danielle Pratte 
et Monique Lachance, Huguette Boucher et Jacqueline Ouellette.

Les gognants de la séance de bridge du Club Aramis de Magog du 
29 septembre sont:

NORD-SUD: Monique et Francine Labrecque, Gilberte Vachon et 
Anita Laforest, Claire et René Pion.

EST-OUEST: Maurice St-Pierre et Adrien Rompré, Lise St-Amour et 
Jacqueline Ouellette, Laurette Rediker et Rita Cloutier.

Les gagnants de la séance du Club de bridge de Sherbrooke, affilié 
à l'ACBL, du 28 septembre sont:

Mouvement Howell: Hélène Beaulieu et Patrice Roy, Robert 
Black et Fabrice Colin, Denise Mercier et Paul Boulanger, Micheline 
Grondin et Lise Rodrigue.

Les gagnants de la séance du Club de bridge de Magog, affilié à 
l'ACBL, du 29 septembre sont:

NORD-SUD: Jeanne Labrecque et Denise Mercier, Raymonde et 
Jean-Marie Therrien, Joan Fraser et lan Vignale, Francine Roy-Beau- 
regard et Michel Béliveau, Lydia et Guy Chauvin, Madeleine Gauthier 
et Lucille Choquette.

EST-OUEST: Gilberte Vachon et Françoise Renaud, Hélène Beau- 
lieu et Patrice Roy, Réjean Marchand et Gilles Gendron, Gerry Lawlis 
et Len Dorey, Jacqueline Brûlotte et Marlène DeCouvreur, Lucette La- 
fleur et Maurice Ledoux.

André Trudelle

Le brio des 
défenseurs
La défense se joue à deux. 
Quel que soit le brio de l'un 
ou de l'autre des défenseurs, 
la collaboration du partenaire 
est nécessaire. Voyons un 
exemple. Sud joue la manche 
à SA. Ouest entame de l'As 
de K.
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Entame fedtK
Infographie U Presse

Ouest entame de l'As de K 
et rejoue le Roi, puis le 2 de 
K qui va à la Dame de Nord. 
Sur le troisième K, Est dé­
fausse le 6 de Pi et la main 
fermée le 2 de Tr. Convaincu 
que le Roi de Tr est en Ouest, 
le déclarant joue le 10 de Co 
du mort et Est couvre de la 
Dame. L'As gagne, de peur 
que le retour Tr ne coule le 
contrat. Retour au mort par le 
Pi et le 9 de Co file... vers le 
Valet d'Ouest qui s'empresse 
d'encaisser ses trois autres K 
affranchis. Moins deux 1

Le déclarant a été trompé 
par la stratégie d'Ouest. II 
pouvait cependant réaliser 
son contrat en laissant la 
main à la Dame de Co.

Mais Est peut faire échec 
au contrat, peu importe le 
plan de jeu du déclarant. Sur 
le troisième tour de K, il doit 
défausser sa Dame de Co. 
Pourquoi ? Parce qu'à la vue 
du mort et le compte des 
points, la seule rentrée possi­
ble d'Ouest reste le Valet de 
Co. De cette façon, même en 
prenant l'impasse à Tr, Sud 
sera toujours limité à huit le­
vées : trois Pi, deux Co, un K 
et deux Tr.

VOTRE
HOROSCOPE

ïtff

BALANCE

VU

SCORPION

#
SAGITTAIRE

H

CAPRICORNE

VERSEAU

POISSONS

BEUER

J5

TAUREAU

GEMEAUX

CANCER

LION

VIERGE

du 23 SEPTEMBRE au 23 OCTOBRE
Les événements tournent en votre laveur. Vous serez 
au meilleur de votre forme Si vous entreprenez un 
nouveau projet, vous aurez la curiosité et la ténacité 
qu'il lout pour réussir II y a une chose importante à 
garder en tète : une lois qu'on a pris une décision, 
qu'on a lait un choix, il vaut mieux cesser de remet­
tre en question ce choix. Soyez conséquent avec vous- 
même.

du 24 OCTOBRE au 22 NOVEMBRE
Les relations amicales et sociales prendront une bon­
ne place dans votre journée et vous aurez plaisir à 
bavarder longuement avec des connaissances. Dans 
vos activités, on vous manifestera clairement qu'on 
apprécie ce que vous faites. Vous serez plein d allant 
dans les prochains jours.

du 23 NOVEMBRE au 21 DÉCEMBRE
Les gens autour de vous auront des idées dont vous 
tiendrez compte. Une erreur que vous jugez avoir 
commise pourrait se révéler un avantage. Dans votre 
vie sentimentale, vous serez paisible toute la journée. 
On appréciera votre calme. Ou vous apprécierez le 
calme.

du 22 DÉCEMBRE au 20 JANVIER
Profitez de la journée pour raffermir certains liens.- 
Socioble, vous établirez facilement des contacts. Ma­
dame la Lune vous donnera l'occasion de faire bonne 
figure, de plaire, et de vous sentir tout à fait bien 
dans votre peau. Amusez-vous f

du 21 JANVIER au 19 FÉVRIER
Pendant les prochains jours, vous aurez l'esprit 

analytique. Côté travail, ce sera fameux. En amour, 
vous aurez besoin de sentir de la réciprocité pour 
être à l'aise et confiant. Il est possible que vous fas­
siez une rencontre importante (Deuxième fois cette 
semaine I) Soirée plaisante,

du 20 FEVRIER au 20 MARS
Quelques journées romantiques pourraient bien venir 
vous surprendre. Vous serez alerte et saisirez les oc­
casions de bonheur. L'éducation des enfants pourrait 
vous occuper et vous réfléchirez à la meilleure ma­
nière de leur inculquer certaines valeurs que vous 
croyez fondamentales. En soirée, cinéma, concert ou 
simple promenade serait tout indiqué.

du 21 MARS au 20 AVRIL
Si vous avez l'occasion d'exprimer vos sentiments à 
l'être cher, il vaudrait mieux ne pas laisser passer 
cette chance. Vous aurez du magnétisme aujourd'hui 
et vos désirs les plus fous pourraient se réaliser. En 
matière d'argent, vous serez surpris des résultats de 
vos efforts.

du 21 AVRIL au 20 MAI
On pourrait vous faire des propositions d'association. 
Pesez bien le pour et le contre avant d'accepter. Tou­
te nouvelle entente ou tout contrat devra être exami­
né avec soin et il vaudrait peut-être mieux attendre 
avant de vous engager à fond. Vous ferez toutefois 
face à vos responsabilités avec brio. Bravo.

du 21 MAI au 21 JUIN
Diplomate, vous n'ourez pas tendance à exiger l'im­
possible de la part des autres. C'est une bonne jour­
née pour vous réconcilier avec un proche. Sentimen­
talement, vous charmerez plus d'une personne. 
Magnétisme.

du 22 JUIN au 22 JUILLET
La chance est au rendez-vous. Vous réfléchirez à 
l'équilibre entre vos besoins matériels et vos besoins 
spirituels. Vous réagirez avec aplomb dans quelque 
situation que vous vous trouviez. Vous serez prêt à 
relever un défi à condition d'en voir les possibilités 
de réussite.

du 23 JUILLET au 23 AOÛT
Mener une existence organisée, avoir un régime ali­
mentaire sain, vous occuper des outres et de leurs 
petits bobos : voilà ce que pourrait être votre jour­
née. Du côté de votre vie sentimentale, vous allierez 
différentes facettes de votre personnalité que vous 
cloisonnez souvent.

du 24 AOÛT au 22 SEPTEMBRE
Vous serez attentif à tous sans pour autant ressentir 
un grand besoin de vous confier. On appréciera votre 
capacité d’écoute. Par ailleurs, un peu plus de solitu­
de vous donnerait plus de concentration. Vous arrive­
rez à de meilleurs résultats. Les amitiés sont favori­
sées. En amour, ce ne sera pos triste.

_

SOLUTION DU PROBLÈME B-160
10 11 1? 13 14 15 16 17 16 19 20
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HORIZONTALEMENT

1- Faire connaître la vraie nature de qqn
- Fou - Préposition

2- Petit vautour - Animal parasite - 
Poisson

3- Endroit où se fondent diverses choses
- Abrév. rel. - Irlande - Possessif

4- Géologue américain - Général - 
Docteur - Mesure

5- Sur la baie de Chesapeake - Moule cir­
culaire

6- Fruit - Lac des Pyrénées - Lapidés
7- Manganèse - Pour des amours avec 

des servantes (Litt.) - Taché
8- Étendue - La fin de la journée - Action 

de fouiller
9- Riote - Filet - Gamin - Alliage à base de 

cuivre
10- Quote-part - Direction - Lit - Courroies

11- V. de Chine - Pagnol - Limon d’origine 
éolienne

12- Dispersée - Attacha - Erbium-Ajout
13- Zone de libre-échange - Tour - 

Manganèse - Rengaines
14- Au Japon - Théâtre fondé à Paris en 

1797 - Possessif - Besoin
15- Astate - Policier corrompu - À petite dis­

tance - Thallium
16- Contenu total d’un réservoir - Certaine - 

Étranger - Pièce de la charrue - 

Conjonction
17- Mesure - Celle de Trenet - Plante tropi­

cale - Personnel
18- Ranimer le feu - Groupe de sporanges

- Soldat indien
19- Encerclée - Marques durables - Base 

d’un art
20- Fl. d’Irlande - Môles - Habitants - Imite 

les premiers sons émis par un bébé

VERTICALEMENT
1- Écrivain canadien ( nom et prénom )- 

Rang obtenu dans un classement
2- Vagabonde - Qui se fait à l’avance - 

Se mettre au lit
3- On y verse du lait froid - Écriture musi­

cale contemporaine - Sous un navire
4- Excès - Arbre - Défauts - Composé 

chimique
5- Connus - Ameublir le sol - Abrév, rel. - 

Prénom masculin
6- Sveltes - Conjonction - Tangible
7- Quiconque - Il a une case - Graveur 

belge
8- Obtenu - Insignes liturgiques - 

Aluminium - Qui ne présente aucun 
caractère excessif - Étain

9- Mets délicat - Héroïne grecque - 
Horticulteur

BEN
l VihAAM!/UNE FOIS ’ 

QUE NOUS 
EN AVONS 

UNE BONNE 
PILE- ON 

SAUTE 
DECWNSIV

REGARDE BIEN 
GRAND-PAPA 

ET TU VERRAS, 
DACCORD

YAHOO!

a AC-

y Ô, L.

BLONDINETTE
SALUT,
ELMO!

ON TE VOIT 
SOUVENT 

ICI, N'EST-CE 
PAS ?

J'AIME SIEN > TU FAIS PRESQUE
> FAIRE PESA_

trucs Yy
AVECM. Tjfes 

ffUMSTEAPUV

PARTIE DE LA 
^r3f§&FAMIÜ.E I

y^sti
1 fil '1

QUAIS... TU NE T
DEBROUILLES PAS

MAL TOI NON
PLUS !

HAGAR L’HORRIBLE
TOUT LE MONDE 

A PEUR DES 
POURSUITES DE 
OS JOURS'

CMa
WM*
L-IO

AVIS : LE PROPRIETAIRE 
DE CE CHÂTEAU WEST PAS 

RESPONSABLE DES 
BLESSURES CAUSÉES' PAR 
LES FLECHES. L'rtlILf 
BOUILLANTE ET LES 
CHUTES D'ÉCHELLES

LE MOT PERDU
7 lettres: une campagne électorale 292

E T E R C E S A E S E T M Û C
M E D R U O S U D E P U T E O
R N I E N O Q T L M O N D E N
E T V D S I T E I M I E E R V
T E A A T S G O G A E S F U E
M G L I N T E G R R F P I E N
E I L B E O A M U G R E N T T
E O L U M N M D O O A G D A I
P E R I D E I I V R A N R R O
U R S I T S S I N P P O I Û N
R F D I G A N S M A T A P S S
E A E O M G N A A G T U R T E

T T U T I O G T E V O I X T E
T R O A E I R L R U E T O V I
S N L V P R E P A R E I V N E

epure
fêter
gros
militant
monde
nomination
opte
orateur
organise
parti
politique
prépare

programme
promesse
promise
provincial
salie
secret
sondage
sourd
tente
terme
tour
vide
voix
vote
voteur

admis
assemblée

campagne
candidat
comté
convention

défait
défi
député
discours
durée

électeur
électorat
envie solution 

du numéro 291 
CHARPENTE

B-161 MOTS CROISES Denyse Bélisle

1 2 3 4 5 6 7 8 9 10 11 12 13 14 15 16 17 18 19 20

1 2 3 4 5 6 7 8 9 10 11 12 13 14 15 16 17 18 19 20

10- Virage - Peuple amérindien du Brésil 
- Troubles

11- Amie - Ouverture - Une note - Vaste 
étendue couverte de dunes

12- Les deux premières - Métal - Briller - 
Poire

13- Usine du bleuet comestible - 
Complété - Américium

14- Trou du pain - Utilise - Petit fruit... - 
Métal - Règle

15- Idéal - Tantale - Mammifères - 
Démonstratif

16- Cours d’eau qui prend naissance dans 
un lac - Mise en place des semences

17- Titre - Violent - Énergie

18- Chance - Une île - Pianiste - Riv. de 
Suisse

19- île - Id est - Champignon

20- Abjurer - Petites baies - Bouclier
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L'expérience des Débrouillards

Et ça tourne !

H A WA MA/ J'Ai GAGKt/
A Mtfi tfiHÛ VQllA^L

hfaltcwe JE te p 
Si J'Ai GAGNÉ, C ESTf 
JAVA'S UNOgüFPue 
toi UN tfeUFCÊU..,

itei.

ÏŒi|

F • " -

«r. \ 1
,v %-> ■ - v .<$ fer r**

il faut aoe je te pife,,
Si J'Ai GAGNÉ, C'ESt PAPCE C2J£ 
JAVA'S UNOgüFPup ET 
toi ON tfgUF CPU.., ^

SApo, SI J'AVAiÇ 
été toi , Je

ÇCOCLS-LA

Gccpstvh

Attention, ppet.

PARTEZ

■■'-•_ - .-.52 y ^UH OgJF 
CfU

AA MÉ,SiMON. JE TE p/tpig 
5 P0UA*F QUE JE PEUX 
FAiFE TOUPnÇÇ UK OEUF 

Puts LONGTEMPS ÛUETOÎ.'

UN OEUF 
POE

O^eSV-ce <TJi * passe dans le <**>;>

Recherché : Animators Sdentffiy, arteux, 

dynamiques et débrouillards, pour se joindre ou (Xb.
Avis aLP<DébnoullarTte:voL6 êtes invités ajx tous 

nouveaux ateliers du CUo qii débutent bientôt dans les 

nxniapalrfés surventes : Bromtonville, Windsor, Saint- 

Denis, Vakxxrt, East Angus, Compton, Magog, Coaticook 

etScotstown
S' vous désirez que votre mcriapalfté soit, elle aussi, hôte 

des ateliers des Débrouillards, transmettez nos 

coordonnées à votie sen/iœ de loisirs : Jdie-Anahée 

Turgeon, Conseil du loisir scientifique de fEstrie, 565- 

5062.

QUE SE PASSE-T-iL ?
L'inférieur de l'œuf cru 
est liquide. Ce liquide ne 
« veut » pas tourner en 
même temps que la 
coquille. Il suit quand 
même le mouvement (il 
n'a pas le choix!), mais 
il résiste. Résultat : l'œuf 
s'arrête rapidement.

L'intérieur de l'œuf cuit 
est dur. Il forme un bloc 
avec la coquille. Il tourne 
en même temps que la 
coquille, sans opposer 
de résistance, et donc 
plus longtemps.

Pour nous écrire : clse@altavistQ.net
Centre interactif des sciences de Montréal : www.svnin.ca/isci98/fnL> 1 .html 
Le Canard Chimède : perso.infonie.fr/i.bol/somm.html

LE RENDEZ-VOUS : www.LESDEBROUILLARDS.OC.CA

Beppo en chiffres
Chaque lettre différente de ce tableau corres­
pond à un chiffre entre 0 et 8. La somme des 
chiffres est 16 sur chaque ligne et dans chaque 
colonne. Trouve le chiffre correspondant à 
chaque lettre.

P B P
E B B
0 E P

16
16
16

<*?£•%
r c est pe 

t'ACNÊ . 
MATHÉMMIÛVE

Cinq petites vîtes
1- Quel est le nombre qui, 
additionné à sa moitié, donne 
39?
2- La somme des deux chiffres 
d'un nombre est 10. La différen­
ce des chiffres est 2. Ce 
nombre est inférieur à 60. Quel 
est ce nombre?
3- Je divise 22 par 1/2. Quel est 
le résultat?
4- Écris quatre fois le chiffre 3 et 
utilise deux opérations (+, -. x, 
+) pour que le résultat soit 14.
5- Quels sont les nombres dont 
la somme est 12 et qui. en­
semble, ont sept lettres?

Jeu de l'année!
Place les chiffres 1,9. 9, 3 chacun une seule fois, dans les 
espaces libres de chaque équation afin de la rendre vraie.

a) ___ +____ -____ - ___= 2
b) ___X___ +_____ -  =3
c) ___ -f___+___ X ____=4

PE LA-,
v'isciPPrts/

fe pgQF scienriFix rz

co**rtôi£ vz lAü&Gt er 

AbOf& aot vWTT

ETPP LA /AUGiÛPÇ. v

cm i& &nom&,
cmrnœ .

Je suis droitier et ma sœur est gauchère. Comment cela se fait-il?

Environ 90 p. cent des humains 
sont droitiers. On ignore pourquoi 
les gauchers sont si rares.

Certains gauchers héritent 
cette caractéristique de leurs pa­
rents. Ils viennent d’une famille 
où les gauchers sont particulière­
ment nombreux. Est-ce le cas de 
ta famille? Si oui, ta sœur est 
gauchère à cause d’un facteur 
génétique (transmis des parents 
aux enfants). Pourquoi est-elle 
gauchère et toi droitier, et non 
l'inverse? C'est l’effet du hasard.

Mais la génétique n'explique 
pas tout. Il arrive que des bébés 
qui sont droitiers dans le ventre 
de leur mère (à l’échographie, on 
voit le bébé sucer son pouce 
droit) deviennent gauchers à la 
naissance. Pourquoi ? Lors de 
l’accouchement, la partie gauche' 
de leur cerveau peut subir un pe­
tit dommage.

Qu’est-ce que le cerveau vient 
faire là-dedans? Notre cerveau 
est divisé en deux. La partie droi­
te du cerveau dirige le côté

gauche du corps. Et la partie 
gauche du cerveau commande le 
côté droit du corps.

Imaginons un bébé droitier 
dans le ventre de sa mère. Lors­
qu'il suce son pouce droit, c'est 
la partie gauche de son cerveau 
qui dirige cette action. Si, à la 
naissance, la partie gauche 
manque légèrement d’oxygène, 
quelques cellules peuvent mourir. 
La partie droite du cerveau va 
alors prendre la relève. Et le bé­
bé peut devenir gaucher !

RÉPONSES DE LA SEMAINE DERNIÈRE

Quiz
I. B
II. B

'III Huilre

Les jours de la semaine
1. samedi, 2. jeudi, 3. mercredi,
4. samedi et dimanche, 5. lundi, mardi 
et jeudi.

Les nombres croisés

G H I J K L

Quiz des apprentis 
Scientifix

L’hémodialyseur est un appareil qui sert à 
épurer le sang de ses substances 
toxiques. Quel organe du coprs humain 
remplit normalement cette fonction?
A) Le coeur
B) Les reins
C) Les poumons
D) Le foie__________________________
Une compagnie du Québec a fabriqué les 
pattes du module qui a déposé le premier 
homme sur la Lune, en 1969. Vrai ou 
faux?____________________ _
Le Canada est le premier pays à avoir 
lancé un satellite de communications, en 
1972. Vrai ou faux?__________________
Le premier être vivant qui a été envoyé 
dans l’espace était un singe. Vrai ou 
faux? __________

g

O

ipricard tri1 videotron ca

Jean-Paul Ricard L'informatique 
à la portée ae tous
Les mercredis dans LaTribune
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Louise Gingras

Louise Gingras 
à la présidence!

Nicole Beaudoin, présidente et di­
rectrice générale du Réseau des fem­
mes d'affaires du Québec, est heureu­
se de faire part de la nomination de 
Louise Gingras au poste de présiden­
te régionale pour la région de t’Es- 
trie. Louise Gingras remplira son 
mandat tout en exerçant sa profes­
sion à titre de consultante en commu­
nication pour la vente, le marketing 
et la publicité.

En tant que présidente régionale, 
Louise devient le porte-parole du Ré­
seau. Elle dirige le conseil de gestion 
régional regroupant les responsables 
des comités qui organisent les activi­
tés du RFAQ.

Le RFAQ est le seul réseau de fem­
mes d’affaires au Québec à regrouper 
des entrepreneures, des gestionnai­
res, des professionnelles et des com­
merçantes. Forte de ses 2 500 mem­
bres, la RFAQ a pour mission de 
contribuer au succès des femmes 
dans les milieux d’affaires ainsi 
qu’au développement de leur rôle et 
de leur influence.
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Jean Trudeau, directeur générai de l’AGP, se donnait 
comme objectif il y a cinq ans de produire après dix ans, 
un premier jeune homme du Québec au circuit régulier de 
la PGA américaine. Secondé par Pierre-André Paul à titre 
de coordonnateur du programme, le but visé par l’AGP du 
Québec pourrait être atteint.

En effet, Dany Bernier est le 6e jeune du programme 
Golf/Etudes à se retrouver en sol américain... et deux au­
tres sont déjà inscrits pour le mois d’août de l’an 2000.

À retenir, le comité junior du club de golf d’East Angus 
a versé une bourse de 500 $ à chacun des jeunes qui sont 
présentement à l’extérieur.

éb 564-5454dmessier@latribune.qc.ca 564 8098

La classe 
de 1939

Dany Bernier au Texas!
Après les départs du foyer paternel 

des Dave Martin, David Leclerc-Au- 
ger et Francis Fournier, trois jeunes 
golfeurs d’East Angus inscrits au 
programme Golf/Études de la PGA 
du Québec au Cap-de-la-Madeleine, 
voilà que Dany Bernier, 17 ans, 
d’East Angus, prend la route à son 
tour... mais il se dirige pour sa part 
vers le Texas.

Un ancien du programme Golt7 
Études - il a étudié durant quatre ans 
au Cap-de-la-Madeleine - Dany Ber- ®anV “crniel 
nier va poursuivre ses études au Collège Port Arthur du 
Texas, et dans un premier temps jusqu'à la mi-juin de l’an 
2000. En plus de poursuivre des études, Dany en profitera 
pour parfaire son anglais.

Café/potins

GEORGES 
CHAMPAGNE de 
Champagne Auto­
mobiles était heu­
reux d’accueillir à 
titre de président 
d’honneur près de 
575 personnes dans 
le cadre de la 3e 
soirée vins & fro­
mages au profit de la Poudrière de Windsor... Le maire 
LOUIS ST-LAURENT accueillait lui aussi les convives, tout 
comme ALPHÉE GAGNON, président du Centre culturel et 
patrimonial la Poudrière...

-0-

Le Centre régional le BEL-ÂGE de Windsor était le point 
de rendez-vous des gens alors que la décoration de la salle fut 
l’affaire de Décor Dame Plume de Windsor de la propriétaire
SYLVIE TRUDEL...

-0-

Le moment le plus émouvant de la soirée fut sans contre­
dit le dévoilement d’un portrait fait au crayon de plomb de la

regrettée Mme CARMEN JUNEAU, l’oeuvre de la jeune artis­
te, ODILE RICHER de Saint-François-Xavier-de-Brompton. 
On sait que CARMEN fut à la tête de l’organisme de 95 à 99... 
Le dévoilement s’est déroulé en présence du conjoint de la re­
grettée CARMEN, ARMAND JUNEAU, son frère Mgr 
GEORGES CLOUTIER et de son fils MARC...

___________ -0-

JOANNE CHOQUETTE, coordonnatrice du Centre cultu­
rel et patrimonial la Poudrière depuis le Jour 1, soit en mai 93, 
m’informe que le portait au plomb de CARMEN JUNEAU 
prendra place dans «Le magasin» de La Poudrière...

-0-

Les bénévoles à cette soirée vins & fromages portaient 
tous un tablier aux couleurs de la Poudrière de Windsor et fa­
briqué à la main par AGATHE PÉLOQUIN...

-0-

Le clou de la soirée fut l’encan des tabliers que portaient 
les bénévoles, soit un total de 38 tabliers. L’encan fut dirigé 
par le maître d oeuvre MALCOLM WHEELER et son équipe 
d Herwood Inc. MALCOM avait été le président d’honneur 
de 98...

-0-

MALCOM WHEELER devait ouvrir le bal de l’encan en se 
vendant à lui même, et à un bon prix, le tablier de DENISE 
SAVARD, 1 adjointe de CARMEN JUNEAU alors que cette 
dernière était la députée de Johnson... MALCOM a remis par 
la suite le tablier de DENISE à ARMAND JUNEAU...

-0-

L’ensemble des conseillers municipaux devait agir aussi de 
la même façon en se portant acquéreur des tabliers de FLEU­
RETTE TRIFILO et LOUISE COUTURE-PÉLOQUIN-, deux 
dames qui étaient elles aussi dans l’équipe de CARMEN JU­
NEAU...

-0-

Le service aux tables fut fait par l’équipe du Conseil d’ad­
ministration de la Poudrière de Windsor sous la supervision 
de DENIS PÉLOQUIN, ainsi que les conseillers municipaux 
et les bénévoles du Centre le Bel-Âge, soit une quarantaine de 
personnes...

-0-

Les convives à la soirée vins & fromages ont eu droit à un 
menu de onze sortes de fromage et une variété de six vins. 
ROLLANDE, GÉRALD AYOTTE et MAURICE POIRIER 
voyaient à répartir les portions selon les tables...MARC-AN­
DRÉ TALBOT et GUY GUILLEMETTE étaient au nombre 
des serveurs au bar...

-0-

ROLLANB SALVAS, proprio du complexe de Golf Hori­
zon, s’est avéré un hôte parfait pour un groupe d’amis à l’oc­
casion du 1er anniversaire du parcours de golf exécutif de 
neuf trous situé à Omerville...

-0-

FRANÇOISE GUILLEMETTE termine un très bel été au 
club de golf LongChamp à titre de directrice de la restaura­
tion et du chalet. À la retraite depuis un an, FRANÇOISE ne 
regrette pas sa décision de faire équipe avec les proprios du 
LongChamp... FRANÇOISE prépare d’ailleurs une soirée bien 
spéciale pour l’Halloween à l’intention des membres et leurs 
amis...

-0-

Le directeur de golf MARCEL DION du LongChamp a se­

condé les actionnaires GILLES DAVID, 
RENÉ LECLERC et RICHARD* LAR­
KIN afin de faire de la journée des com­
manditaires un succès sur toute la ligne... 
YVES «Peannut» ROBILLARD était 
présent lui aussi afin de remettre les prix 
aux deux équipes championnes...

-0-

Membre du club de golf Farnham, 
GÉRARD CREVIER a eu raison en pro­
longation de ROGER H. LEGAULT de 
Venise à l’occasion du dernier cham­
pionnat senior des Cantons de l’Est. La 
victoire fut acquise au 2e trou, soit le 17e 
de LongChamp...

-0-

JEAN GAUVIN de la Poissonnerie 
Sherbrooke a profité de la journée des 
commanditaires au LongChamp afin de 
disputer une ronde de golf en compagnie 
de son frère JACQUES... JEAN a porté à 
mon attention le bel accueil du person­
nel du LongChamp à l’endroit des mem­
bres et des visiteurs tout au long de la 
saison...

Chapeau Ti-Louis!
Le monde de la musique n'a plus aucun 
secret pour Louis Morel de Windsor, 76 
ans, et il a droit aujourd'hui à un p'tit 
coup de chapeau. Louis l'a démontré très 
clairement au cours des derniers mois en 
arrachant la victoire fors de deux con­
cours regroupant un bon nombre de vio­
lonistes, à Saint-Thimotée, en banlieue 
de Valleyfield, et un autre à Barre, Ver­
mont, réunissant 31 concurrents. Au fil 
des ans, Louis a amusé des milliers de 
gens à travers la région. Louis pratique 
le violon depuis 50 ans.

Plusieurs rhétoriciens 
du Séminaire de 
Sherbrooke, de 1939, 
se sont rencontrés 
récemment dans le 
cadre de la réunion 
annuelle de classe. Il 
y avait Henri-Paul 
Nadeau, Jean-René 
Gauvin, Gérard Jobin 
et Gérard Chabot 
ainsi que Fernand 
Chabot, Jean-Paul 
Ste-Marie, Tancrède 
Labrecque, Mgr Gil­
les Ouellet, Lucien 
Boulé, Jean Panne­
ton, Maurice Chaî- 
ney, Marcel Séguin, 
Paul Gagnon et 
Jean-Paul Grégoire.

Certificats de mérite de la Régie régionale
Photos Imacom, René Marquis

La Régie régionale de la santé et des services sociaux de l'Estrie a remis plus tôt cette se­
maine une série de certificats à des organismes de la région pour souligner leur contribu­
tion sociale dans le milieu. Sur cette photo, de gauche à droite, Marie-Pierre Laurent du 
Réseau des amis de Sherbrooke, Carole Panneton de Pro-Def Estrie, Johanne Lavallée des 
Cuisines collectives Bouchées double de Magog, Cécile Deschesnes de l'Association québé­
coise pour enfants avec des problèmes auditifs, Marlène Leroux de l'Association de l'action 
bénévole du Granit, Christine Meunier de la Maison des jeunes de Magoa, Manon Monfette 
de Elexir et Pascal Cloutier du Regroupement des maisons des jeunes de l'Estrie.

De gauche à droite, aussi honorés par la Régie de la santé et des 
services sociaux de l'Estrie, Josianne Lavallée du Centre de santé 
pour femmes de l'Estrie, Jacynthe Lambert du Centre d'aide et de 
lutte contre les agressions à caractère sexuel de l'Estrie, Sylvie Gil- 
bet-Fowlis de l'organispe d'aide à la communauté de Lennoxville 
et des environs, Marie-Eve Deslauriers de l'Association parent pan­
da de l'Estrie, Chantal Dubuc, du Réseau d'appui aux familles 
monoparentales, Diane Carrier du Centre diction bénévole de la 
MRC de Coaticook et Georgette Banville de la Maison Famille, Rêve 
et Espoir.___________________________

Aussi honorés par la Régie de la santé et des services sociaux Zol- 
tan Buki de Sport jeunesse et le Bus magique, Rachel Garber du 
Centre des femmes de Lennoxville et environs, Nancy Gouin de Au 
point 1418 de la Maison des jeunes de Danville, Jean Comtois de 
Au pont de bois, Pascal Hamel de SOS grossesse de l'Estrie, Pierre 
Meunier, de l'Association auébécoise des droits des retraités Mem- 
phrémagog, Rosa Riverin de Escale Estrie, Pierre Poulin du Service 
d'aide aux Néo-Canadiens et Guy Boucher de Famille Espoir.

APPELEZ TOT
:N

SEMAINE
Vous rejoindrez ainsi plus de 115 000 personnes

564-0999
1 800 567-6955
ZONE INTERURBAINE

Récupex honore les siens
Imacom, René Marquis

Lors de la Soirée reconnaissance 1999, l'entreprise Récupex a honoré quatre personnes pour leur implication, leur 
support bénévole, leur disponibilité. Sur la photo, de gauche à droite, on reconnaîtra M. Jean Bergeron, de la com­
pagnie Via Route, qui s'est vu remettre la plaque reconnaissance dans la catégorie Individu; à ses côtés, M. Mar­
cel Cossette, «le doyen de Récupex» avec 25 ans au sein du c.a., a reçu la plaque reconnaissance dans la catégorie 
Honorifique. Dans la catégorie Entreprise, M. Martin Dussault, de la compagnie Intersan, a également été honoré; 
M. Jacques Paquette, président du Conseil d'administration de Récupex, a «présidé» la soirée; puis non le moin­
dre, M. Pascal Forest a vu son travail effectué avec brio reconnu de même que ses 200 heures de bénévolat en 
recevant la plaque reconnaissance catégorie Personne salariée.

\


